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La Justice moderne 

exagère son respect pour 
criminel 

par Marcel REJA 

Mes sieur» les assassins, continuent 

Us continuent eu allant de plus en 

plat fort. Le mot d'ordre sembla 

Itrt désormais : feu à. volonté. Les 

hommes, lu fammt>s, les enfants, 

lti cirils et les militaires, tout le 

inonde s'en mêle. 

De temps à autre, quelque préfet 

di polie», quelque procureur général 

ou quelque sociologue crie casse-coi 

en brandie sani de sinistre statistiques 

Le public s'émeut un instant, puis 

l'actualité détourne son attention vers 

an combat d* boxe ou un scandale 

politique, et l'activité criminelle con-

tinue à progresser paisiblement. 

Aux anciens crimes dictés par la 

cupidité (lesquels ne tendent nulle-

mont i diminuer, bien au contraire ! > 

■ont venus s'adjoindre les crimes 

passionnels et le? crimes imbéciles, 

œ -Tres de déséquilibrés. 

L» guerre nous t, par surcroît, 

ippris à faire bon marché de la vie 

d'autrui. 

Aujourd'hui le meurtre est une 

car."* usuelle, qui ne tire pas à con-

'i.uecce. On tue pour clore upe 

•Tenture ameureus" ou pour protes-

ter contre sa clôture, pour trancher 

nnt 'iscuspion ou simplement pour 

Opprimer un particulier dont la fi-

|ore ne vous revient pas. Auiour-

i'auiunefemm" nerveuse, an enfant 

iK «cible ont toujours sous h main 
10 moyen efficace d'exprimer leur 

mécontentement. 

U revolver se trouve dans toutes 

>«» corbeilles de noce. Il tranche le 

noeud gordien du mariage, sans passer 

P» Us formalités longues, dispen-

sas» et d'ailleur* hasardeuses du 

divorce, et présente cet iaçontesta-
bl

« nantaga d'empêcher l'infidèle de 
Toler dan» les bras d'un oa d'une 
rival i. 

Les 

balisti 
causes de ce dévergondage 

'que sont multiplets ; irascibilité 

név-opathie, mode et sn
U

 si d'imi-
Uli

°n y ont l*>ur part Le perfeoti m-

""»ment ,
t
 la vulgarisation des ar-

me8à f,a ont mis meurtre à la 

de tout le monde. Il n'en coûte 

l»™» «ffort insignifiant. 
D'autre psrt, la Presse d'une cer-

*°' catégorie, qui prend soin de 

constituer au crime et au criminel 
û 1 notor!

«té éclatante, en pabliant 

biographie et photographie, joue un 

rôle d'excitant hon douteux tant à 

cause du sens de l'imitation si déve-

loppé chez les dégénéré* qu'a cause 

de la gloriole dont ils se grisent si 

volontiers. 

Parallèlement à cette progression 

dans le meurtre, nous constatons 

une progression dans l'allégement 

des pénalités infligées aux meurtriers 

De p'us en plus, les cours d'assises 

concluent par un acquittement pur 

et simple, au pis aller par une con-

damnation insignifiante. 

Des esprits simplistes ont vu dans 

cette carence de la répression la 

cause directe de la progression homi-

cide. 

Les espr'ts simplistes ont-ils tort ? 

Assurément la gravita du châtiment 

ne suffit pas à supprimer le délit : 

es serait trop facile. Mais la propo-

sition inverse ne emporta pas da 

vantage de vérité ; en tous cas, il 

saute aux jenx que la mansuétude 

actuelle est impuissante a lutter 

contre le flot de la criminalité. 

On a cru trouver la cause de cette 

impuissance dans la constitution 

même du jury, e' il ne se passe 

guère de session que les juré' n'é-

mettent un vœu pour obtenir son 

changement. Les jurés acquittent par 

crainte, disent-ils, de laisser acca-

bler le coupable psi' une peine trop 

forte. Les jurés veulent avant tout 

tttvoir ce qui résultera de leur verdict 

En fait, ils voudraient être appelés 

à se prononcer sur la peina. 

De cette revendication unanime, 

retenons qu'unanimement las 'urés 

se révoltent contte la gravité des pei-

nes édictées par le Gode. En cela, ils 

obéissent à la loi générale qui veut 

que la gravité des châtiments aille 

en s'atténuant de plus en plus, de 

par l'évolution même de la civilisa-

tion, de par l'adoucissement des 

mœurs. 
Ainsi, la réforme qu'ils réclament 

ne changera rien au fond des choses : 

après comme avant, les pénalités 

resteront uns édulcoration plus ou 

moins accentuée des pénalités du 

Code. 

La sécurité de la société en se<*a 

t elle augmentée ? U est permis d'en 

douter. 

En eflht, si notre justice criminelle 

s'avère incapable d'assurer la sécu-

rité sociale, c'est pour cette raison 

très simple q îe sa préoccupation n'est 

pas orientée dans ce sens, ou du 

moi" s ne l'est que d'une façon très 

imparfaite. 

Ainsi, la justico criminelle de nos 

jours, répudiant les préoccupations 

exclusivement utilitaires, pour s'en-

gager dans une noble voie d'équité 

absolue, en eat venue, avec les pro-

grès de la moralité, à un Î aspect sys-

tématique du criminel. 

Les aliénés, complets ou fragmen-

taire?, acquitté « et internés en princi-

pe, son!: bientôt relâchés et recom-

mencent un peu plus tard le cours 

de leurs exploits. 

Les passionnels relâ-hés ave î les 

honneurs de la guerre fout école, 

suscitent autour d'*ux des lésions d'i-

mitateurs et d'imitatrices. 

Ajoutez à tout cela que le nombre 

des dégénérés va toujours en crois-

sant, rrue le nombre des criminels 

qui échappent aux poursuite* fait de 

même. . et concluez I .. 

Il ne me reste plus qu'à swoir le-

quel des deux «e lassera le premier : 

le ju?-e d'absoudre ou l'assasin d'as-

sassiner. 

MARCEL REJA. 

(du Progrh Civique, n» du 17 janvier; 

et il ne permettra pas qu'il y soit 

porté atteinte. 

De sou côté, 14 président du 

Conseil fait appel à la sollicitude de 

la Hante Assemblée oour les fonc-

tionnaires et il lui demandera de 

l'aider, d*ns la mesure de» possibi-

lités budgétaires, k améliorer les 

conditions d'existence des agents de 

l'Etat, devenues extrêmement diffi-

ciles pour un très grand nombre 

d'entre eux. 

Premier remède à k rie chère 

I. HERR10T REÇOIT 

une délégatioo de l'Union 

Républieaine da Sénat 

Le président du Conseil a reçu, 

lundi, une délégat'on de l'Union ré-

publicaine du Sénat, qui est venue, 

conformément à la décision arrêtée * 

par ce groupe, dans sa séance du 12 

courant, l'entretenir des résolutions 

prises à l'égard du Sénat par un 

récent congrès de fonctionnaires. 

Les délégués du groupe ont déclaré 

au chef du gouvernement qu'il leur 

para t inadmissible que des fonction-

naires, qui sont plus ou moins dé-

tenteurs d'une parcelle de la puisstn-

ce publique, puissent, armés de l'in-

fluence et de l'autorité que le îr don 

nent leurs fonctions, se coaliser pour 

exercer publiquement et par voie 

d'influences électorales, des repré-

sailles contre ceux des membres d'une 

assemblée qui n'ont pas cru, en 

cûnftcimce, pouvoir émettre un vote 

conforme à leurs prétentions. Il y a 

là, ont-ils dit, un fait grave, contrai-

re à l'indépendance du Parlement. 

Le président du Conseil a répondu 

qu'au lendemain même de la mani-

festation visée par la délégation, il 

avait déclaré très franchement aux 

fonctionnaires qu'il jugeait tout à 

fait inadmissibles les attaques diri-

gées contra le Sénat. Il entend que 

l'indépendance des assemblées parle-

mentai! es soit assurée et respectée 

Il y a une dizaine de mois, le sucra 

valait 374 francs le quintal. 

Au début de cette année 1925, il 

a côté 165 francs. 

Voilà une économie réelle, tangi-

ble, ponr tous les consommateurs. 

A quoi est-elle due ? 

Au développement de la produc-
tion. 

En 1919, 5,900 hectares étaient 

ensemencés en betteraves. 

En 1924, U surface ensemencée 

est de 19.500 hectares. 

A la signature de l'armistice, la 

France produisait 1 10.000 tonnes de 

sucre. L'an dernier elle en a produit 

700 000. 

Ainsi, l'abaissement des prix a 

correspondu à l'accroissement de la 

preductian. 

Conclusion : il faut produire da-

vantage. 

Et la producteur, même en ven-

dant moins cher, y trouvera sou 

compte parc* que par voie de consé-

quence, le prix de toutes les mar-

chandises que lui-même achète flé-

ch'ra à son profit. 

• *>» ———-

Vente du lait 

Les agents de la répression des 

fraudes viennent ds recevoir des 

instruc'ions de M. le Ministre de 

T Agriculture pour l'application du 

Décret d;i 25 mars 1924, relatif aux 

conditions de vente du lait et des 

produits de la laiterie. 

Aux termes de l'article 3 d* ce 

décret est considéré comme une ten-

tative de tromperie ou ose trompe-

rie, aux termes de l'article l*r de la 

loi du l*». août 1905, le fait de mettra 

en vente ou de vendre pour la coa-

s immition humaine du lait ayant 

subi un écrémaga même partiel, à 

moins que les récipients contenant 

le produit ne portant les mots c Lait 

écémé », inscrits de façon tréa 
apparente 
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Si le lait écrémé renferme encore 

pins d 7» SO gramme* de matière* 

grasses par. litre, la dénomination 

t Lait demi-éorémé » peut être em-

ployée. 

OMIS les établissements où se dé-

bitent simultanément du t lait » et 

du c lait demi-écrémé », ainsi que 

•ur les voitures et véhicules servant 

au transport en vue de la vente des 

dits produits, les récipients doivent 

étra munis d'une étiquette portant 

suivant le cas : sur fond rouge, pour 

le lait ; sur fond vert pour le lait 

demi-écrémé ; sur fond bleu pour le 

lait écrémé, les mots lait, lait demi-

écrémé, lait écrémé, inscr ts en ca-

ractère de couleur blanche d'au 

moins 8 centimètres de hauteur pour 

les récipients d'une capacité supé-

rieure à 1 litre et d'au moins 8 milli-

mètres pour les récipients de moin-

dre capacité-

MISE AU POINT 

Nous avons reçu de M. Léon 

Jourdan, de Mmeille, une rectifica-

tion à la chronique électorale de sa-

medi dernier, rec t fi cation que nous 

insérons volontiers, très heureux d'a-

voir au Sisteron-Journal un collabo-

rateur, même occasionnel, en U per-

sonne de notre conseiller vénérai . 

Le 21 janvier 1925. 

Monsieur, 

Dédaignant les choses inutiles je ne 

réponds jamais lorsque votre journal 

me met en cause. 

Je tors de mon indifférence parce 

que dans votre journal du 17 Jan-

vier VJUS avez outragé, inconsciem-

ment peut être, le suffrage universel. 

Voue avez osé écrire cette ignominie 

que toute la population d'Authon n'a 

vait voté pour moi que vtrce que je 

lui aurais offert et à boire et à man-

ger et qu'elle aurait eu ce qui triviale 

ment s'appelle la "reconnaissance du 

ventre". Or la population d'Authon 

m'a témoigné sa sympathie par un 

inoubliable manifestation qui n'a pas 

été a la charge de mon budget Elle a 

voulu montre} qu'el'e savait recon-

naître au-dessus des partis ceux qui 

l'a servaient bien. 

J'ai cru que c'était aussi vot*e 

sentiment, ensore que nos pinions 

politiques soient différentes, lorsque 

le lendemain de ma réélection, vous 

êtes venu, la casquette à ta main 

m'apporter publiquement vos félicita-

tions. Je me suis trompé. Vous avez 

commis une mauvaise action. Je vous 

••tue. Léon Jourdan, avocat. 

P. S. Je fais confiance à votre courtoi-

en ne vous adressant pas ma lettre recom-

mandée et en vous priant de l'insérer confor-

mément i la loi, L. J-

. # « 

Nous pourrions donner acte i M. Léo* 

Jourdan du contenu de sa lettre si elle était 

moins acerbe mais quelques lignes simpo-

sent, il nous permettra de les ajouter : 

La politique a ceci de mauvais, c'est 

qu'elle froisse la susceptibilité des gens 

sans avoir la moindre intention de le faire 

ou de leur causer le moindre ennui, 

Nous le regrettons sincèrement pour 

nos bons amis d'Authon qui nous 

ont fait part de leur étonn jmant et qui pa-

rait il se sont formalisas Nous les prions 

de nous excuser. En politique on n'est pas 

toujours compris. 

Cependant aeus (cacas à rectifier «a peiat 

I capital de la lettre de M. JouHan lorsqu'il 

' dit que nous sommes allé le féliciter publi-

quement. M. Jourdan est avocat et joue sur 

les mots ; voici de quoi il s'agit: Le lundi 

matin lendemain des élections, ayant eu 

affaire à 1« mairie, dans une RENCONTRE 

FORTUITE à la hauteur de la gendarmerie 

en saluant M Jourdan nous l'avons félicité 

de son succès, car au Sisteron-Journal nous 

ne gardons rancune à persoune et sommes 

avant tout polie et courtois même avec nos ad-

versaires politiques. Entre gens bien élevés 

cela se pratique ainsi et nous a ? connaissons 

quant \ nous, pas d'autre manière d'obser-

ver la politesse. Si nous avions la cas-

quette à la main, M. Jourdan avait la tète 

couverte. D'ailleurs, il fut enchanté de notre 

rencontre puisqu'il nous présenta immédiate-

ment i un de ses amis nui l'accompagnait. 

Voyez M. Jourdan, comme nous sommes 

faits pour nous entendre. 

Quant à notre opinion politique elle est 

sincèrement républicaine. M. Jourdan, qui 

est un jeune arrivé, ne nous connaît pas 

assez pour douter de nos sentiments. Nous 

avons fait de la poli'ique républicaine bien 

avant lui. Il se peut donc que nos orinions 

soient différentes. 

Pour la mauvaise action, que parait-il 

nous a»ons commise nous avouons ne pas 

la voir ni la comprendre. Serait-ce d'avoir 

salué M. Jourdan et de l'avoir fè'icité de 

son succès que nous aurions commis cette 

mauvaise action ? En ce cas nous ne recom-

mencerons plus et lui présentons de plates ex-

cuses, serait-ce peut-être sur une question de 

moralité que nous ne devinons pas ? El peu 

dé mots nous pouvons l'édifier, nous nous 

contentons de lui dire que notre moralité 

vaut celle de beaucoup d'autres. M. Jour-

dan ne connaît pas encore le caractère sis-

teronnais.... 

P. L. 

L'herbe du diable 

Chaque Français, »n 1914, Relon 

une statistique récente, a fumé 

1 kil. 400 de tabac. 

L'herbe du diable 1 C'est ainsi 

qu'on nom* n tit, autrefois, le tabac, 

que toutes les églises et tous les 

gouvernements cherchèrent en vain 

à faire disparai tre de l'Europe. 

Pendant longtemps, eelu: qui li-

mait et pr 'sait, en Russie, était me-

nacé d'avoir le nea coup*5 . En 1690, 

le pape Jean XII excommunia tous 

les fumeurs, mai* le pape Benoît XIII 

révoqua cetie excommunicat ; on —- il 

était 1 i- même un fumeur acharné. 

On prêchait aussi dans toutes ht 

églises, aussi bien catholiques que 

protestantes, contre l'usage du tabac. 

1 A bouche du fumeur était comparée 

à la gueule de Satan, qui crachait 

le feu et la fumée et qui empestait 

l'air. 

Rien n'y fit. 

Les brèves ecclésiastiques se re-

posaient des fatigues du sermon en 

fumant une bonne pipe... 

Chronique Locale 

S15TER0N 

Examens du B. P. M E. 

pour le 1" contingent de la classe 

1925, sursitaires et candidats dési-

rant devancer l'appel. — Extmens 

du b. P. M. E. — L'examen dn B. 

P. M E. pour la subdivision de 

Digne aura lieu a Digne caserne 

De -michels, les ,14 et 15 mers 1925 

a pa 'tir.de 6 h 45 : 

* Rassemblement et tenue. — Les 

jeunes gens prenant part à l'Examen 

du B. P. M. E. se présenteront 

da is la CDur dn la caserne Desmi-

ihàls le 14 mars à 6 h. 45 au ma-

tin. Ils sont priés de se munir d -, 

culottes, maillots de sport et espa-

drilles. 

Demandes d'inscription. — Elles 

devront mentionner : 

a) Le domicile de la famille. 

b) Rés.dence personnelle du can-

didat. 

c) Date et lieu dn naissance. 

d) Canton ou le candidat a passé 

le conseil de révision. 

e) Le bnrean de recrutement dont 

il dépend. 

f) Brevets de spécialité auxquels 

le cnd'dat désire se présent' r. 

Les demandes doivent être établies 

et signées par les intéressés. Les 

illé'trés n'ayant pas le droit te se 

présenter. 

à* 

Fête du faubourg la Baume 

S midi 17 courant les habitants 

de la Baume ont nommé le Comité 

des fêtes pour l'année 1925. Voici sa 

composition : 

Président : Bontoux Joseph. 

Secrétaire : Bernard Emile. 

Secrétaire-adjoint : Magnan Marcel 

Trésorier .* Laugier Pierre. 

Trésorier-adjoint : Chaix Maurice. 

Commixeaires : Vollaire Maurice, 

Bonnet Maximin, Chauvin Gaston, 

Récher Emile, Bernard Pierre, M ys-

sonnier Lucien, Latil Paul. 

Si le temps le pe.met on ne s'en-

nuiera pas à la Baume le premier 

dimanche de Mai. 

Mutualité. 

Nous rappelons aux membres de 

la société de Seco trs Mutuels, hom-

mes que demain a lien à ' 0 h 1 la 

mairie l'assemblée générale. Tous 

les mutualistes sont priés d'y assis-

ter ; seront frappés d'une amende 

les absents non excusés. Ceux qui 

n'auraient pas reçu de convocation 

sont priés de considérer le présent 

avis comme en tenant lieu 

Maturité précoce. 

La plus belle des pre uves q le la 

Haute Piovence est favorisée d'une 

excellente température en été comme 

en hiver c'e?t qu'en ce moment il 

n'est point rare de voir en certain" 

endroit» abrités des amandiers 

fleuris Matmité plus rars en-

core, il nous a £té permis de voir 

c tte semaine d* «uoe^bes fraises 

mûres à point cueilhesdans un jar-

din des Plantierspar Mme Imbert. 

Si notre ville était tant soit peu 

plus propre quelles ressources ne 

retirerait-on pas de son climat, de 

son cachet pittoresque et d» son em 

placement géographique puisqu'elle 

est au centre de la g~ai.de route 

Marseille Lyon et par le sud Nice 

Lyon ? 

eMsaasssMMMt'BBM »———«^^-^ 

Les Rois ! les Rois I 

Les étalages des Palais des gont. 

* mets laissaient voir cette semaine da 

| rutilants gâtiaux des RMs, roux do. 

' rés, attirant la convoitise des petits 

at des grands et je suis périmé 

que sans conviction m a s par tradi-

tion seulement un grand nombre de 

familles ont découpé cet sicilien) 

dessert en autant de morceaux qui 

de membres présents. 

<etj*> 

Noyers " Suis acheteur di 

branches et surbilles ainsi que billsi 

de pied, par waeron comotet départ. 

S'adresser L. PAYS, aciérie, 

Romans (Lrôme) 

Casino. 

C'est ce soir samedi qu'aura lie* 

dans fa salie du casino le grand lui 

des commerçante Nombre ixsont cm 

qui se préparent à y assister, sûr* 

d'avance que Von s'y amuser* iwe 

beaucoup d'en*rain et que la soir** 

sera des mieux réussit, s. 

Le prix d'entrés est fixé à 3 frtm 

par ersonne. 

Les cartes d'invitation dewonl 

être présentées personnellement tir 

l'un dee membres de la /smtli* à ii-

quelle elle aura été adressée. 

Casino-Cinéma . 

Voici le progr-mme de la mati 

née de dimanche à 3 heures : 

DON JUAN E^ FAUST es 10 

parties ; La danse des poulettes 

dessins animes 

D manche en soirée . Faust tw 

(a tournée Poletti 

Sisteron-Véio. 

Pour former l'équipe première du Siste-

ron-Vélo Journée de sélection. — Le mit 

de sélection, disputé sur le terrain is I» ' 

maisonnette le 18, avait pour but la forms-

lion delà première équipe du S. V. qui doit 

rencontrer dimanche sur le terrais de M* 

nosque l'équipe correspondante de Ils s" 

la coupe offerte par la dite ville. 
Ces sorte: d'exhibitions n'attirent pu I' 

grande foule, car i Sisteron le choix de M» 

joueurs laisse tout le monde indifférent. U 

est juste de dire que souvent nombre de jou-

eurs en font autant et s'abstieassntdepinl' 

tre po"r des raisons diverses... 

Ue n'était pas le cas dimanche ; le P"* 

sportif Sisteronnais aura't dû venir en in" 
nombre encourager nos futurs représeatinti. 

Voici les joueurs a ppslés i ngnnr " 

équipe première : Borreiy.Daumas, Bol»»" 

Paret, Put, Doussoulin, Conchy, Brna I. 

Brun il, Sivan, Marin, Fabre jeune, Gri-

ma ud. if. B., ancien joueur. 

Demain à 13 ft. 30, su- notre ta-

nin grand ma*ih éliminaioir<> 

les équipas de Digne *t deSt-A^»* 

pour la c coupe 4« Manosqne » 

Avis 

On demande une comm'*9 ' 'j 

Chipelleria Clément, âgée <I«»
si 

40 ans. Trayail facile. S'y 

* • • 
On demanle une bonne fem^ J 

chambre au Touring-Hétel, * ^ 

teron Ecrire on se présenter. 

* S»-

Canal de Saint-Trope». 

Par arrêté de M. la J 
Basaes-Alpea aa data da 1* )**' 

.u2 
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I nriot, les adhérents à l'association 

LdiJaî» du canal da St-Tropez. 

it ooiToqués en assemblée fréné-

sie dimanche 1«- lévrier 1925 à 
ki heurts da soir, en la mairie de 

jliteron, aux fins d'élection de cinq 

,jidioi titulaires. L'assemblée gé-

,U iera présidé* par M. le Maire 

di Sisteron 

Avis 

<4 *-

aux fournisseurs. 

L
es

 fournissedrs de la Tille et du 

Sureau de bienfaisance qui n'auraient 

pti encore déposé leurs factures île 

5n d'innée sont instamment priés de 

lu dire parvenir au secrétariat de 

Imiiiie avant 'e 31 janvier cou-ant. 

— o 

Docteur M Audibert Roussel 

[fn — irorge — oreill a 8 — larynx 

Consultations : Hôpital de Sisteron 

i* dimanche du mois de 9 h a 16 h. 

Consultations gratuites pour les 

indigents. 

Voici le mouvement de fa fopula-

fa<nf 024 comparé à celle de 1923 

Etat civil de 1924 

50 naissances - 3 reconnsitsancea. 

19 mariage* - 85 décès dont 38 à 

En 1923 : 

41 naissances - 1 reconnaissance. 

Il mariage - 93 décès 

Foire 

Tenue p«r un temps splendide que 

JOUI enyie certainement Paris, la 

liirede lundi a été très bell* pour 

It laiton d'hiver. Beaucoup de mon-

i< et une certaine quantité de bes-

tiaux dont la piésence fait présager 

ut aiQuence encore plus grande aux 

bina prochaines. 

Ainsi que le dit un vieux proverbe : 

Après Iss Rois 

Le prix des œufs décroit. 

* ménigères ont fait cette contas-

Mon lundi pnisqus les œufs qui s* 

Tendaient 7 francs le matin valaient 
( frucs aux environs de midi. 

NOM enregistrons volontiers cette 
Dii

'8e qui est la première de l'an-

»ie espérant qu'elle sera bientôt sui-

P« une baisse dans le prix du 

P«n dont uje bienveillance un reu 
tf0P large accorde des augmentations 

* peu trop à la légère. De même 

1* lait, on ne s'explique pa' 

Poa quoi des laitiers le vendent i fr. 

" d'autres 1 tr. 20. 

Voici la mercuriale ; 

Wux, le kilog. 5 à 5 75 

jœaf», - 4 25 à 4 50 

»»ihes,
 § 

Notons, _ 4 

- 3 50 
0rc«' - 5 & 25 
*celets, _

 5à6 

*J«das dures 49 le double. 

P», U ktlo 40 francs. 

la domaine 6 à 6 50 

;
0Ble

t-. la paire 90 à 25 

;
0ul8

« 1» pièce 10 a 12 
G

"
T,S

' 1 50 à 4 

Chemins de fer P. L. M. 

Route d'hiver des Alpes. — 

Avec ses monts couverts de neige, 

la Chaîne des Alpes offre en hiver 

un attrait tout particulier. Aussi les 

touristes, désireux de contempler ce 

spectacle incomparable, apprendront-

ils avec plaisir que la Compagnie 

P. L. M. organise, du 18 janvier 

au 16 mai 1925, de nouveaux Ser-

vices Automobiles permettant de 

parcourir c La Route d hiver des 

Alpes » de Nice à Aix-bs-Bains-

Mont Revard et vice versa. 

Ces services iiui comporteront 3 

étapes : Nie v Digne, Digne-Greno-

ble et Grenoble-A'x-les-Bains-Mont-

Revard, fonctionneront du 18 ianvier 

au 17 février chaque ]8udi au départ 

de Nice, chaque dimanche au de-

part <VAix-les Bains 

A partir du 18 février, un second 

df part aura lieu le dimanche, de 

Nice, jusquau 14 mai, le mercredi 

d'Aix les-Rain°, jusqu'au 10 mai. 

Les voitu^s assu* ant ces Service* 

seront des cars-limousines chuiflhes 

à 14 olacts dont 9 couvertes. 

Observation utile 
Dès que la gène respiratoire ou l'oppres 

»ion annoncent qu'un rhume ne cèle point 

aux moyens habitnels, il faut employer la 

Poudre Louis Legras, ce merveilleux remède 

qui a obtenu la plus haute récompense à 

l'Exposition Universelle de 1900. Fous son 

influence, les complications naissantes dis 

paraissent instantanément. Les arcès d'aslh 

me même, le catarrhe,/ la toux des vieilles 

bronchites, sont promptement améliorés et 

guéris. Une boite est expédiée contre mandat 

de 3 fres 05 (impût compris) adressé a Louis 

Legras, i, Bd Henri-IV, à Paris. 

n 0- SnHç 854«3 

Etude de M° Guillaume BUES, 

Notaire à Sisteron 

successeur de M* Borel 

VENTE 
PAR 

Adjudication Volontaire 

Mauvaise Vue - SurdiU 
PROVOQUÉE PAR L'AGE OU LA MALADIE 

NOUVELLES PROTHÈSES MOBILES 

L indication en sera laite joinicuiatemcnt et sai.t 
douleurs 

Nous apprenons que M. ROUVIERE, un 

des ocularistes le plus réputé de Lyon, 20, 

Cours Morand, sera de passage de 8 à 3 h. à : 

GRENOBLE, Central Hôtel. 1*30 Janvier 

GAP, hôtel des Négociants, le 31 — 

EMBRUN, hôtel Moderne le 1" Février 

SISTERON hôtel des Acacias, le 2 Février 

DIE, Hôtel des Alpes, le 3 Février 

MONTÉLIMAR, Hitel des Prinjes, le 4 — 

L'ŒIL et L'OREILLE sent les orga-

nes qui nous mettent le plus directement en 

relations avec le monde extérieur c'est eux 

qui nous donnent les perceptions les plus 

précieuses ; la faculté do Voir et d'Enten-

dre aussi, une diminution de sensibilité de 

l'une des ces facultés devient-elle pour nous, 

une source des plus Graves Dangers 

NOUVELLES Combinaisons optiques 

grossissant 1|8, pour Amblyope, catarac-

tes, opérées ou au début, strabisme (EN-

FANTS QUI LOUCHENT). 

Nous invitons très instamment à profiter 

du passage de ce graud spécialiste réputé, 

qui corrigera les vues les plus mauvaises et 

livrera tout ce qui est nécessaire a une 

bonne vision et audition. 

CF.EDIT à L'EPARGNE 
I ntreprise privée assujettie au contrôle 

de l'Eut 

Doyenne des Sociétés de fCapitàlisatisi 
Siège Social à Lyon 

Réserves : VINGT MILLIONS 

TUBERCULEUX 

Le Dimanche quinze février 

mil- n euf- cent-vinqt-cinq à quatorze 

heures, en l'étude et par le minis-

tère de M 8 Bués, notaire à Siste-

ron, il sera procédé à la Vente anx 

Enchères publiques de l'immeuble 

ci-après désigné, appartenant a M. 

Fernaud-Fortuné Dol. fseteur-rece-

veur demeurant & Estoublon (Bas-

ses-Alpes). 

UNE 

PROPRIÉTÉ 
d agrément si*e à Sisteron vem e 

de la Gare, quartier de la B ̂ Hière, 

comprenant : maison d'habitat'ou 

avec cave en so S ->» J1, deux p'èces a 

chacun do < premier et deuxième 

étages, galetas au-de«suà ; citerne i 

eau potable ; jardin potager enclos 

de 24 ares ; remise séparée du bâ-

timent d'habitation avec grenier au-

dessus, paraissant cadastrée sous les 

numéros 60 p. 60 p de la section D. 

Libre le 25 avril prochain. 

Mise à prix : vingt- l)n non f 
deux mille fr., ci... *-^« uuu '■■ 

Pour tous renseignements, s'adres-

ser à M* Buès, notaire. 

signé : BUES. 

Constitution d'un capital de 1000 fr. 

i ar cotisation de 5 francs par mois 

Rmboursâments anticipés par 

tirages mensuels 

Pour renseignements et sousciption 

s'adresser h M. ESCLANGON 

Inspecteur Départemental, Rue 

Droite à Sisteron (Ba.-Apes). 

... . de l'estomac, 

i SoBttrez vQus ? s^sr*™' 
m^L^J^^^

1 rïu diabète, 
de l'albumine. 

ESSAYEZ et COMPAREZ 

le Pain, les Flûtes 

« SUPREME ' 

au Gluten 

BERTRAND, Lyon 

Dérôt exclusif pour Sisteron 

Confiserie BROUCHON 

BRONCHITEUX 
Chroniques 

facilement el a peu da 
frais Guéris par Elixir et Révulsifs Dupeyroux. Metliode 
gratis et franco sur demanda au D' DUPEYROUX, 5, Square 
de Messine, Paris, avec nombreuses attestations 
•t Questionnaire pour Consultation Gratuite. 

PLUS de TACHES d'encre 

PLUS de SURCHARGES 

PliUS de RATURES 

en employant 

LE CORECTOR 
qui ne jaunit,! n\\ n'abime le papier. 

Indispensable dans tous les bureaux 

Le CORECTOR est en vent* à 
l'imprimerie-librairie P. UEUTIER, 

rue Droite, SisteroD. 

AGENCE jles ALPES 

A VENDRE 
Une belle villa moderne, 8 pièces avec 
jardin clo*. Prix . 45.000 

U ae villa à Sisteron, moderne 
4 pièces sur cave, jardin clos. 

Prix 30.000 

Diverses villas aux environs de 

Sisteron, toutes avec jardins et eau 

de source, Prix 30.000 - 85.000 
et 15 000 francs. 

A LOUER 
Divers immeubles en ville, meublés 

et non meublés, villas et fonds de 

commerce. 

S'adresser à, 'M. 

CLEMENT 
agentj général d'assurances 

rue Droite, Sisteron (B-A) 

EXCELSIOR 
*ao 

par s» ll»rtwatl_ Marc Mb. mtm 
' J..M.I 11 - Su imimmmmt 

». rm fEÊgklm. fmë. Mr mmjtl m d**m raid 
(Ctmf «• SHTt). im.mi,i U fol. d /u « 

4» Pria». sr.lMt— !.H hUTcaenltt. 

DIMANCHE -ALUSTRE 
?vC&lSîuR - DIMANCHE 

»~ 23 cent. 

. SJBO 18 fr. 

. T.SO 14 fr» 
. îsfn asf<t> 

FAIBLES. SURMENES 

: i 

CABINET DENTAIRE 

DE SISTERON 

12, Rue de Provence — Téléphone 46 

Ancien'Cabinet.Casagrande 

H SAUMUR, SUCCESSEUR 

CHIRURGIEN DENTISTE] 

Diplômé de la Faculté de Paris 

POSE DE DEITS SAIS DOULEUR 
Avis important : Le Cabinet Den-

taire est ouvert tous les jours de 9 h 

à midi et de 2 h. à fi h. 30 exceptés 

les mercredi, jeudi et dimanche. 

'.t tous ceux qui souffrent d'Anémie, Vertiges, 

Palpitations, Troubles nerveux, Artérïo 

sclérose, Tuberoufose, Diabète, Paludisme, 

Cachexies ou de toutes maladies de dcclténnce orga-

nique, an un mot tousles affaiblis soit par maladi. ou par 

surmenage retrouveront FORCE.VICUEUB, SANTÉ, grâc au 

PHOSPHANOL 
qui, par «a richesse en Arsino-Nucléinopliosj-liiiles, 

Hamojlobiue «t Extraits végétaux reconstitue lis 
les Globules 

US SI lutt ait* vwfccvauA i n.uu».....x-

nerveuses, augmente les globules 

An aang, tonifia la moëllo éplnière, 

les organes essentiels. C'eet le 
i 

ROI DES RECONSTITUANTS 
n»l redonne de la vie à tout organo malade et 

procure un sang riche, base de la santé. UI«I 

i iMumsIliénlqûw, unfiiiiës. l.ihorculeux. Inipiilsaanls, 

le PHOSPHANOL ramené lappéllt, les pM"< 

sont cevIvUïés,. la vlgçeiu el la réslslauce aiiuinenletit, 

gnlptinllnns, migraine*; Irauliles i.emux dU|«r»lssoiit. 

Le PHOSPHASC. >•«.« en <•!■««• ri en railifts. 

Prl-i : Le !tai.':i 3-. la l«t!e di' UIKM : 8 Ufaea. 

jir ■• PSBîS - '.'t tr t*s 7'lrarmjoes 

En vente a la pharmacie BŒUF, Sisteron 

L'Imprlmeur-Cérint ; Pascal LISUTIBR 
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BOIS DE CHAUFFAGE 
P. BUES. Place de l'L'glise 

 ~ Tarif aux 100 kilogs ' 

lincoln ^J€JfT^d/ Fordsoiy 
VOITURBS-CAMIONS-TOACTC17RS 

CHENE demi sec : de 0 m. 20 à 0 m. 35 centimètres 12 francs 

— deOm. 40à0m. 60 — 11 — 

Transport à domicile gratuit — Livraisons le jeudi 

ED vente à la librairie UEUTIER 

SISTERON - JOURN AL 

est en vente 

à Sisteron ches Mlle REBATTU, 

vpndprjr.fi "t "U buriau du journal. 

à Aix anfii M. Martinet, tabacs, cours 

Mirabeau. 

à Mar aille, chaz Mme Monier, kios-

que 12, ailées de Meilhan. 

BIJOUTERIE- HORLOi ERIE - ORFEVRERIE 

ANCIENNE MAISON L UUt 

p. ÎJWBEBT, successeur* 
53, Rue Droite, à SISTERON 

mil ASSGBTIKEKT EN «16AS» - PAPDEES DI MARIAGE 

Bijoux eu articles ponr Cadeaux 

Orfèvrerie en écrins 

Articles pour fumeurs - Or f* \rgent 

Bijoux sur commande - Maroquioer.*} de Luxe 

Héparatiom et tram formations en tous genre* 

Montres — Fendilles — Réveils 
jde. toute» marques 

LUNETTERIE f USE et sur ORDONNANCES 

R. C. Sisteron 667. 

AUTOMOBILISTES ! 
Voulez-Vous avoir entière satisfaction dans le choix di 

votre voiture, de votre camionnette qui vous servira pour vw 

déplacements ou au transport de marchandises. 

Achetez une FORD 
La voiture au meilleur marché qui donne le, meilleur 

rendement. 10 litres d'essence aux 100 kilomètres. 

Exposition de voitures neuves de différents mode es tous 

les samedis et jour de foire chez l'agent, Rue de Provenw 

Garage Moderne — Françis JOURDAfl 

A) IN i 

Ancienne Maison CHASTEL 

K. JULIEiV 
Rue Saunerie — SISTERON — Près de la Poste 

Ne souffrez plus 

des pieds 

Vous trouvez aussi che2 

JULIEN tous les appareils | 

du Docteur SCHOLL 

pour les pieds sensibles 

ou déformés 

Grand assortiment de 
Chaussures 

de luxe, sport, travail 
pour 

hommes, femmes, fillettes, garçonnets et bébés 

Pour les réparations continuer de s'adresser au 

magasin de la Bue Droite iV° II. 

Seul, dépositaire 

de la 

« Inusor » 
Grand choix depantootfo 

à semelle pneu daoto 

qui est plus durable 

moins chère que le eok 

R. C SiiUros 

Va fi>àT b lixallMtla* 4a la slfaatra «1-saatre, le Mai»*, 
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